
dossier Neurosciences et pédagogie

Neurosciences et pédagogie ? Les Cahiers 
pédagogiques participent à cet envahissement suspect 
et succombent à cette mode inquiétante ? Comme 
si des études encore fragiles pouvaient nous être 
d’une quelconque utilité pour enseigner ! Se range-
rait-on du côté de ces politiciens, souvent bien peu 
amis des pédagogues, qui voient dans 
l’application des neurosciences le 
salut pour apprendre à lire, écrire, 
compter ? Nul besoin de caution scien-
tifique pour savoir que la mémoire 
n’est pas un enregistreur simpliste, 
qu’il existe de multiples voies pour 
apprendre ou qu’il faut lutter contre 
les conformismes altérant notre 
jugement.

Neurosciences et pédagogie ? Très bon thème pour 
un dossier ! À l’heure où se développent les travaux 
qui nous permettent d’en savoir plus sur notre fonc-
tionnement cognitif, il est temps que les Cahiers s’em-
parent de cette thématique, tout juste affleurée dans 
un précédent dossier sur la mémoire. Risque de pres-
criptions scientistes ? Les neuroscientifiques ne sont-ils 
pas les premiers à nous alerter contre les « neuro-
mythes », contre les falsifications, entre marchandisa-
tion et idéologie ? Les praticiens qui travaillent avec 
eux vivent souvent une aventure passionnante et il 
est important de faire écho à ce mouvement de fond 
qui, s’il n’est pas la panacée, constitue un espoir pour 
une autre école plus attentive à l’acte d’apprendre.

Il ne s’agit surement pas de choisir entre des pos-
tures inconciliables : défiance absolue ou engoue-
ment sans réserve. C’est pour cela qu’on trouvera 
dans ce dossier des points de vue contradictoires, 
reflets de débats qui traversent les chercheurs comme 
les praticiens. Entre les positions extrêmes, il y a 
ceux qui cherchent un maillon manquant entre le 
labo et la classe, interface psychopédagogique entre 
les neuroscientifiques et les professeurs.

Nous aurions pu titrer ce dossier « Les (neuro) 
sciences cognitives ». En effet, la connaissance que 
nous commençons à avoir du cerveau à travers 
l’imagerie médicale ou les mécanismes cellulaires 
et moléculaires de l’organisation neuronale ne 
seraient pas mobilisables dans l’enseignement sans 
les pistes de recherches fournies en amont et les 
voies de mise en œuvre tracées en aval par la psy-
chologie cognitive. 

La compétence 3 de l’actuel référentiel profession-
nel invite à « connaitre les élèves et les processus 
d’apprentissage » à partir des « apports de la 
recherche ». Le référentiel de 2010 mentionnait même 
« les mécanismes de l’apprentissage dont la connais-
sance a été récemment renouvelée, notamment par 

les apports de la psychologie cognitive 
et des neurosciences ». Il nous parait 
difficile aujourd’hui d’ignorer les très 
nombreuses recherches qui peuvent 
éclairer l’exercice de notre métier, à 
commencer par celles qui concernent 
la plasticité cérébrale dont nous 
n’avons pas fini d’explorer les impli-
cations pédagogiques.

Dans une première partie du dos-
sier, nous abordons les relations complexes et ora-
geuses entre les (neuro) sciences cognitives et l’ensei-
gnement. Nous donnons ensuite la parole aux 
lanceurs d’alertes, à ceux qui dénoncent les simpli-
fications abusives, les mirages dangereux, les escrocs 
qui surfent sur la vague du « Apprenez à… en dix 
leçons ». Nous avons enfin et surtout voulu, dans 
la troisième partie, faire la part belle aux nombreuses 
expérimentations en classe : celles qui mettent en 
application des modèles scientifiques stabilisés sous 
le contrôle d’universitaires, celles qui s’appuient sur 
des théories parfois dénoncées comme neuromythes, 
mais qui inspirent pourtant notre pédagogie et 
peuvent se révéler efficientes sur le terrain à défaut 
d’être, pour l’instant, validées par les chercheurs. 
La neuroéducation est une science jeune, naturelle-
ment controversée, heureusement en débat et nous 
avons voulu contribuer à ce débat, du point de vue 
des enseignants qui cherchent à explorer toutes les 
pistes susceptibles de nourrir leur pratique tout en 
restant prudents, en particulier en rappelant que cet 
éclairage s’ajoute à tous les autres et n’en remplace 
aucun. n
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d’ignorer les très 
nombreuses 
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Le savant Koniev, dans Destination cerveau, Isaac Asimov, éditions Pocket, 1987

« Ce que nous voulons détecter, c’est l’activité vivante des neurones, celle qui 
change avec le temps. Nous voulons une vue en quatre dimensions du potentiel 

électrique qui s’élève et diminue, des microcourants qui voyagent le long des 
cellules et des filaments ordinaires, afin de pouvoir les traduire en pensées. »
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